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S~~NCR DU 22 D~CEMBRE 1856. 361 
~[. Moquin-'fandon reussit à l'y faire ('I'OÎtl'C dans un melange cle 
~ehistP.; dérompost\S rappor!L;s des P~Tt;nt;es, des environs dulac d'Oo. 

M. Ménien~ rapportP f]UC les magniHques ClnHai~wiers du Crnonais 
(!\laiue-l't-Loire) rroissc>ut sur les schistes anloisiers. 

~1. Chatin fait à la Société la rommHnicatiou sui,-anlc : 

~rn L'.\:'\.\TO~IIE DU r.I/.Lf~:\'Elll.l SPJI:.ILTS, l'"'' J!. ,\D. CDJt.'rl~. 

Au risque de mat~rinlisc•· quelque peu le poétique Vo.llis11eria, j'ni com­
pris daus mes étudl's anatomiques cette plante sui.Jmergéc et dioïque qui a 
l'té si sou \'rn! ch:ulll:e en de beaux WI'S. Mes obscrvatious ont porté sur les 
racines, sur la tige, sm· les feuilles, sur les stolones, ct, je n'ai pas besoin 
de le ùirc, sur l!·s pédoncules ou tiges llomles, sil'gc 1lcs admirables phéno­
mènes qui se produisent vers l'époque fixée pour la fécondation 1'1). 

HACIL'\ES.- J/eml;mne épidemwïdale formée pm· uu seul rang de cellules 
vidl's. - Pw·enchyme lor:uneu.c à cellules de la pm· tic interne contenant de 
la fécule. Lacwws g<!n~t·alement g•·andes t•t assez n:•gulirrement disposées. 
- ."iy.~tème liuneux composé d'un seul l'aiSCl'llll ccntrnl. Fih•·es ténues. 
,-IIÙSCIIII.C nu{s. 

HntZOME ou tige l"oliift•t·e. - Jlemb1·one étlidennuïda{t• constituée par tm 

~cul rang de cl'llult•s vides. - Pm·ench!JmC à eellulcs, même celles du dc­
hor~. remplies de l't·cule. l.acwir:s petites, irrl>guliè•·es, toull'S pl>l'iphl>rifJUes. 
- ,'>'!JS!ème fi/;rcux formé de faisceaux il'l'ègulièremeut grouprs dans la 

partit• a\ilc et entrcmèll;S de tissus parenchymateux. VaùseauJ: nuls. 
S-ror.o~Es. - Afembrane étlidermoùlalc ti.H·mée par uu nmg de petites 

ccllull's.- Parenchy111e ù cellules de la circoufél·encc vidt•s, les moyeu nes 
('t les illllirielll'('S I'CIIlplics de fécule. Lacunes disposées a peu pl'èS en lill seul 

(1) Ou uous saur~ gn!, sans doute, de remplacer la description que nous pour­
rions tracer l'n prose par celle, presque aussi exacte qu'elle est élégante, donnée 
par Castel Llaus son l'oi'mt' rles plrmfl's: 

Le Rhûne impétueux, dans son onde écumante, 
Pendant neuf mois entiers nous dérobe une plante, 
Dont la lige s'allonge en la saison d'amour, 
Monte nu-dessus des flots, cl brille 1111x yeux du jour. 
Les rnùlcs ju~qu'alors dans le fund immobiles, 

De leurs liens trop courts brisent les nœuds débiles, 
\" oguent vers leur amante, ct, libres dan;; leurs feux, 
Lui forment sur le neuve un cortl-gc amoureux. 
On di1·ait d'une fête où le dieu d'Hyménée 
Prom~ne sur les flots sa pompe fortunée. 
Mais les lemps de Vénus une fois accomplis, 
La tige sc retire eu rapproehant ses plis, 
.Et ya mt1ril· sous l'cau sa st•mcncc féconde. 
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SUCÜ:Tt; llU'l'ANII.!LI..: Ill~ FIUi.V:~;. 

ran~ au-dl·s~ous du trnh;ième ou du deuxième •·ang des ct:llules du Jllll't'll­

rhyme, lJUi teml a les envahi!·, en même temps que la fécule est n··sorh(;C 
dans les organes vieillis. - Système fibreux· l:omposé de trois t'aist•caux 
assez irn'guliet·s disposés en un cercle incompld (1). E'ihres d'un assei'. gnmd 
diamètre ct passant successivement, de la cirronfércncc au centre de chacm1 
dl~S faiscraux, à l't'lat de fib1·es-ccllules par ln production de gt·ains de fécule 
dans leur cavité. rai.Yseaux nu[~> (2). 

P•ioo:'lcuu: DES FLF.UIIS MALES. - Jlembranc étdrle1·moïdale fot·mrl' pm· 
un srul rang de petitl•s cellules.- Pm·encflyme à ccllnl<>s pleines de fécnll•, 
les plus extél'icut·es exccptécs (:~). Lacur1es assl'Z gmudcs, sut• un rang.­
Système fibreux à un sr11l faisceau central. VaissPaux nuls. 

PËt>ICELJ.E DE LA FLEUR FE.rtŒLJ.E. - Memb1·ane épidermoïdale il tm s1•ul 
rang de ·petites cellules pareilles a eell!'S qui fonnmt la même rnembrauc 
daus le pédoncule des fleurs mâlt•s. - Pol'eucltyme semblable à celui du 
pl'dunculc des lteurs mâles, mab plus pauvre l'Il freule. Lacunes aussi sur 
un seul raug. - Diflph1'fi!J11Ws JIC1'{orr!s ta·i>s a·mes ou distants. - S,ljsthue 
fibreUX formt• : 1" par \Ill gros faisceau l'entrai répondant liU faisceau lllliljlte 
du pédoncule des fleua·s mâles; 2• por un JICfit filisceau C.L'Cr:ntriqnr! ijUi 

tH'Cil/11! le cùté concave des mmeau:J: de la spù·e dccl'itc pur le pédicelle. A sa 
base, \'l'I'S le point où il sc sépare du l\hizonw et à son sommet sous 1 'm·aire, 
le pédicelle a son petit faisceau excentrique réuui au faisceau central. Fil>l'es 
minces ù diamètre vat·inble. Vaisseau.c nul.~. 

En poursuivant wt·s l'ovaia·e le faiseeau fm·m(· pm· la n'union du gro:; 
lilisceau axile <>t du petit faisceau latéi'UI du pl'dicelle de la 1\l'lll' fcml'lil>, <m 

le voit prl'udrc une forme ti'Îangulairc à la hase de la fleur on de l'oYaire 
infere, pub sc pm·taget· en trois branelws qui s'élèv!•nt dans l't'paisst•ur de 
la pai'Oi pm·enchymateuse de celui-ci (h). La ligure 19 t·epa·ésente uu cas 

(1) nes trois faisceaux formant, dans le stolone, un cercle ouv.,rt; J'un répond 
an milieu de la feuille à l'aisselle de lacJuelle est le stolonc, les deux auln•s sont 
lilll~l<IUX; la portion OUI'erte du cerdc fibreux est tournée vers l'axe de la iige, 
comme eela a lien pour ll's pétioles des feuilles, dans Jescp1els )l~s faisceaux sont 
disp,•sés en uu Cl'rclc incompl•~t. :'\ous retrou1·crons cette organisation llath les stu­
loncs d'aulrl's plantes. 

(:!) J'ai vu une seule fois, sur l'tm tles pircls de l'allis1!1'1'Ùt du jardin hotani1111e 
du Muséum, une pelill~ tmdaée à tours distants. 

1.3) Le nombre d<~s cellules vides augmente dans les pédoncules wrs ~~~ nwnu:nt 
de l'anth\~se. 

(fa) Contrairement à l'opiuion admise, les OHIIes dn lalliNIIt'!'Ïa (li~. 17, 18, i!l) 
sonl 1lroits (orlllotropcs) ct non t'l~lléchis (anatropcs). La eoupc lungilndin;dc de la 
primine do~ l'un d'eux tri·s grossie [lig. UJ; montrc• e•~ll·~ mcmllralJe formc'P p;u· Ill! 

M'Ill rang d'utricules cl p•:rmet de rc~counailrc la mème s1ruc1nrc c·lli'T. la so•c:on­
olinc; le nncdle e~t ùc cunlcur jauuàtrc ct cou lie ut dl'~ granules dont l'iode fonce 
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:,;~:.\~t.:~: UU 22 UÉŒMBHE 185[J.. 363 

ll·J·atologiqut• (1J dans lequel le faisceau s'est divisé en quatt·e branclws, 
auxquelles est subordonnée une fleur tétramè1·e (2). 

FEUILLES. - Faisceaux fibreux au nombre de dnq : vaisseaux nuls. -
liaîne incolot·e, fècnlifère.- Lame a rangée extéril'UI'e des cellnh•s conte­
nant de la chlomphylle ~~omme le t't'ste du pm·t•nchyme. -Lacunes 11sscz 
n;gulièt•es. -· Diapltra[Jmes non très distants. - Poils cotll'ts et roides ou 
plutôt, petitps dents ma1·ginales tel'minées par une cellule épaissie et un peu 
cmchue, comme dans le Caulinia minor. 

Vallisne1·ia œtltinpica, F'enzl. 

Sm· cette espèce naine qui croit au Sennam· ct fait partie des riches col­
h~ctions que l\J. Delessert met si géné•·cuscment à la disposition des bota­
nistes, j'ai pu dendre mes observations tonehant les points suivants: 1 o ab­
sence de l'élt;mcnt vasculaire; :2" existence du petit faisceau fibreux sur 
l'un des côt!~s du faisceau cent ml dn pédoncule, replh\ en spimle, de la fleur 
femelle. -.J'ai YU les mèmcs faits sut· un pied de Vallisnel'ia des Philip­
pines. (Gollection de M.F. Delessert.) 

RE~Ul\QUES. - Le rallis1lel'ia offre trob points d'anatomie digm·s d'in­
térèt, samil· : 

Absenc·e ordinairement complete de vaisseaux (3); 

la rouleur sans les bleuir (granules azo11~s). On reconnaît aisément que les ovules 

n'ayant pas ét1\ fécondés (nous manquor.s à Paris d'individtw mâles), ont, au moment 
de notre observation, la sceondiuc ct le nucelle flasques et rétracto.:s.- .T'ai vnrarc­

mcnt trob placentas (loublcs caractérisés par une légère saillie dans la cavité ova­
rienne Pt plus on moins symétriquement disposés sur les cùtés ùe chacun des 

faisceaux fibreux. Le plus souvent, aucun relief n'indique les lignes placentaires, ct 
l'on compte entre le double mng d'ovules placé à peu près sur les côt•!s des fais­
ceaux un grand nomhrc de papiiiPs irn1 ~nlii~remcnt disposées, qui ne sont autre 
chose que des ovules rndimentaires, dont plusieurs arl'ivent à un développement 
complet. 

(1) Les lignres mentionnées dans cet article accompagneront le mémoire que 

uous nous proposons de publier bieutùt in exlrnsu. 
(2) La plupart des cellules de la membrane épide1·moïdalc de la base de l'ovaire, 

ct C]uelqncs-unes 1\l~ celles du parenchyme, sc •·emplissent d'un liquide rouge que 

l'on retrouve aussi it la hase du pédicelle. 

(3) Des vaisseaux ont ,:tt! si~nah!s par M. Schultz, qui les compare it ceux de 
l'llyd·mcharis, les dit pen nombreux l't d'une nature particuli(~rc telle <]n'ils n'ab­

sm·belll pas les li<tnidl's colorés. L'llydrncharis m'a cl'prmlanl prés••nté de grandc8 

1'1 nombn•nscs lrilch•!cs que je n'iii point rl'lronn~cs dans le l'a/lisneria. A cet 
•'g-;ml, je dois pPnt-t>ll·•~ nwutiouuc•· qu<', lorsqu'on trait•~ lrs tissus par mw longue 
maeération, suivant la tnl;thodc g-t;n<:ralc, pour isoler les \'aisseaux du latex, on 

\!.Jit les cellules, cl surtout les fibres, sc marquer de ~tries fnmsversates qui pour-
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3ûlt SOCIÉTÉ BOTANJQ[E DE FllnCE. 

Passage des libres à l"élat de {ibl'es-cellules; 
Exishmcc d'un petit faisceau ou d'une petite conlie fibreuse latrralt~ ct 

nsymétrique, qui se d(~tnche du faisceau fibreux axile du pèùoncule fenwlle 
à l'extrême base de celui-ci et sc confond avre lui il son sommet. L'existence 
tout excl•ptionnellc de crUe cor·dl' fibreuse ct sa position dans la conrhur·e, 
on la llartie la plus courte de la spimlc décr·ite par le pédnuculr, pm'll•nt 11 
mlml'ttr·c qu'elle jonc un rôle actif dans le plll1nomènc lle la formation dt• la 
spirale, t•ncnt·e hien que dwz d'autres plantl•s la disposition spiralée des 
or·ganes (vrilles des Passiflorées et rh•s Lt;gnmineuses, pl;doncult•s de l'Eu ho· 
(Hs ucoroides ct du RuJipia spirolisr (\)ete.) soit produite par une orga­
uba ti ou différente. 

Le peu d'l;paissem· des fibt·cs est aussi une condition favomblc an déplo;c­
mcut et à l'eni'Oulement de la spir·e ùes péùicelles. 

Guidé pm· les obser·vations de 1\1. le pi'Ofessem· Schlciden snr Je Lenma, 
j'ai cherché, mais inutilement, des vaisseaux dans le jeune ovaire du Val­
lisneria. 

M. l\Ior1uin-Tarulon fait ohserver à l\1. Chatin que le pedoncule des 
fll'tll'S femelles se présente successivement dans trois étals clifli.~rents, 
avant, pendant et après la flomison. Commeul la disposition du cor­
don rpti procluit L'allongcmeul de la hampe peut-elle eu amenct· le 
retrait? 

M. Chatin rt'·pond f)u'il ne se retHI pas encore hien compte de la 
cause IJUÏ amène le retrait de la hampe. Il n'a d'ailleurs voulu IJUe 
présenter· les fails anatomiques qu'il a observés, sans en t.ir·er ùes con­
clusions absolues. 

!\l. Trécul dit rruc le Vallisneria, qui n'avait l\tc indiqué jusqu'ici 
I)Ul' dans l'eau douce, a ét(~ trouvé pat· lui dans la haie de ni ho xi 
(golfe de ~JcXÎ()UC) Cil des Cll\tS divm·s, suivaul)a profondeur de l'l~llll. 

raient faire prendre celles-ci pour cles vaisseaux annelés on trachéens. Le mème 
effet c~t produit par les adllcs ct pa1· la potasse, quaml on iljont1~ c1~s substances 
pour· dissoudre la fécule, A un autre point de vue, ces stries, comparables à celles 
que l'on voit ou que l'on peut développer sm les ~rains d'amidon, n'indiqucnt·elles 
pas que les cellules et les libres (cl les vaisseaux) sc forment par couches ou assises? 

(l) Je me plais à1·eme•·cier M. le docteur E. Cosson, qui il appelé mon all<'nlion 
sm· la spirale décrite par les pédoncules du Jluppiu spiralis, t•t a mis à 111~ dispo­
sition des échantillons de celle plante, ainsi IJUC les pieds mâles de l"al/isnr.ria, 
f<1isant partie de son bel her!Jicr·. Je remercie aussi i\1\1. les professcms, Ch. !\!ar­
lins, de i\Ionlpcllier, Clos ct Vilhol, de Tnulousc, pour leur empressement i1 m'en­
,·oyer des l'a/lisnrria. - Je mc réserve de revoir, sm· le {mis, l'anatomie du 
ll!tJIJiict et du Va/lisneria (lieurs màle~). 
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s•:.\XCE DU 22 DÉGE~IBRE 185fl. 365 

,\[. Planchon ajoute qu'il pense que la plante d' Am(\riqnc rst idPH­
tique avec· eclle J'Europe. Elle sc trouve aussi dans l'In!lc, oü elle a 
('~tc'• ÎlldÎ(fUéC par lloxiJurgh. 

~DI. nalansa ct IJrœnlan!l font à la Societé la commuuieatiou 
suivante : 

GO:SSILIÉI1A'fiO:SS SüR LA STRt.:CTUIIE DE QUELQUES ESI'~':CES DU GE:Sl\1\ /JOI.CI'S, 

l'"'' l'tl M. H. B.t.L,t.~S,\. ct .J. GRŒ~L,\ND. 

l\1. Grœnlnnd, il y a drjà quelque temps, constatait, à la base du pédi­
celle qui supporte la fieu•· inférieure de I'Holcus lanatus, un petit appenrliee 
recourbé au sommet, ct superposé, comme cette flelll·, à la glume infériPurc. 
Il désim se rendre compte de la nature de cet appendice, et il Youlut bien, 
tli!S le commenct•ment de ses études, m'associct· à ses travaux. Nos rcrherche~ 
ne tarde•·ent pas à avoh· un champ plus vaste; de nouveaux faits sc présen­
tei'ent ù nous, Pt peu à peu nous fûmes amenés à étudie•·, sous tous ses 
aspects, la structure des épillets des /loltus. Ce sont les •·ésultnts obtrnus 
par nos i·tuclc•s <·ommunes que je viens aujourd'hui soumettre à la Socic'·ll;. 
Lc•s obscl'\'alions que uous avons faites servil·ont peut-être à jctrl' qud<{UC 
jou•· !.'UI' la stn~eture de quelcJUes fleurs de Graminées. 

On a\·ait re~m·dé jusqu'à présent les rpillets multiflol·es des Grnmilll;CS 
comme composés de fleurs altemes distiques insr1·ées sm· un axe unictm•. 
Le ~enrt~ 1/olcus semble contt·edire cette manière de voit·. Si l'on prend, 
eu effet, UII épillet ù'Holcus lanatuo dont les caryopses soient arl'ivés 
à leu1· matmité, on voit, en écartant les glumes, le pédicelle coudé et 
appendiculé qui supporte lu flem· inférieure se divise•· longitudinalement 
en deux. Celle de ces di visions qui est opposée à la glume supédrure <·st la 
plus épaisse d la plus robuste; elle ne po•·te aucune des fleurs de l'c;pillct. 
Lu st•comlc de ct•s tlhisions, celle qui rrganle la glume infél'ieun~ et qui sc 
prolonge il la base en un nppt>ndice, est au eontmirt• flexible l't <l'une tri.~s 

!-!l'ande ténuité. Elle est surmontée de deux floscules qui, pm· leur propre 
poids, courbPnt leur g•·rle filament, et contl'ibuent il <h;ehil·cr jusqu'au 
sommet l'appendice dont nous avons parlt;. 

Dès le commcnct~ment de nos études, nous voulùnH'S nous l'encire l'ornptc 
de lauatnre ùc cet appendice. Ce ne pon\'ait être une llem· a\'OI'tl•t>, puisque 
!alleur inférieure de l'epillet n'alternait pas avec lni. Les études microseo­
piques que nous fimes à son sujet ne tardèrent pas à nous en dé,·oiler l'ori­
gine. Il n'rtait fot·mé que d'un tissu composé de l'ellules allongées, et pa•· 
son i11sertion, il était l;.viùe11t que ce n'était qu'une excrobsance lilkr<ll<•, 
ou, si l'on veut, un épei'On formé [HU' l'axe florifère. 

Nous et\mes plus de peine ù nous rendre compte du dédoublement de 
l'axe. Nous n'aurions jamais pu, l'eut-èh'l', ll·ouwr une explication sa\is-

T. T. 
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